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* âiau jiugem ent de personne s soage,, indépeii-
dantes de t oit intérêt personniel. et sincèrtrneiit*iI-
vouées ïï la cause de l'Ég~lise, Cau déo~a ed' la
presse reiiueduit y là quttion xna"io i~
-n' est.pas réglrée l

Personne iCe niera que les écoles fonctionn'ant
e'vertu du -règlement que l'on a faib, ne soient, des

écoles neutres oli 5ans Dieu, à part '.a dernière de-
mni-'heure de cl11sse de chaque Jour, où l'on pourra
donner, sous des conditions assez compliquées, Fen-
seigiiement religieux Eh bien, P'Eglise n'acco'piera
jamais l'écolc neutre pour ses petitsen t.

Que les pieux amis àc qui nous nious adressons,
ne se laissent pas tromper par des politiciens
et des *Journalistes sans mission ee sans cora
pétence pour app>récier le côté religrieux de
la quQstion s.çolàire ;mais qu'ils attendent
encore quelque temps. Tout ainnonlc& quet bienitôt
le Sainb-Siègre, out du moins l'ép)i>copait canadieii
i.-.spiré par les instructions de Rpine, dictert auix
catholiques ce qu'ils doiv:eilt pellserau pioiit (le -vue
.religieux, du récent comprom-is scolaire. Il est ié-

me dsà possible d.,ý prévoir, sans crainte d'erreur
lel sera, lejuement de l'a ttori té .religcieuse.
-Tous comnprendront alors combien il faudra con-.

.tinuer à prier avec instance, pour hâter le triomph4.
du droit et de la justice. Les uns auront à lutter
p.ar la parole et par .~a plxume ; les autres, en bien
plpqs grand nombre, n'auront. qué 1 a priêre 'p'our &T
me de combat,- C'est bien, du reste,. la maeilleur1.
arme ! Et, en tout cas, le bon Dwun ne demandu i
chacun que de faire ce qu'il p.eut ; Lui, qntind il Q'
juigera -bon, Il accordcr.q la,, -victoire -iu.boni droit, q 1-.
n'éprouve.jamais qué des défaites' temporaire.
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